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RESULTATS DU COMPTAGE 

Un lac plat, un stratus haut et une très bonne luminosité ont permis aux recenseurs et recenseuses 

de réaliser un comptage des oiseaux d’eau dans d’excellentes conditions sur les lacs de Neuchâtel 

et Morat, le dimanche 13 novembre dernier. 

Les effectifs furent également au beau fixe, avec près de 80'000 oiseaux dénombrés au total entre 

les lacs de Neuchâtel et Morat, un chiffre situé dans la moyenne supérieure des dernières années. 

On notera quelques faibles effectifs pour certaines espèces, dont les changements climatiques 

favorisent un hivernage plus au nord, spécialement cette année avec l’automne doux que nous 

avons connu. Le secteur situé entre Chevroux-Estavayer a été particulièrement peuplé lors de ce 

comptage : près de 25'000 oiseaux y ont été dénombrés ! 

 
Figure 1 | Fuligules milouins en plein atterrissage dans la réserve OROEM de Cheyres – Yvonand. © Roland Sahli 

LES PRINCIPAUX CHIFFRES DU RECENSEMENT 

Avec 79’048 oiseaux (Lac de Neuchâtel : 75’399, Fig. 2 ; Lac de Morat : 3’649, Fig. 3), ce comptage 

est supérieur à celui de l’année dernière et est également supérieur à la moyenne des 5 dernières 

années pour le lac de Neuchâtel (68’716 ± 9’288 individus (moyenne ± écart-type)). Une proportion 

de 24.9 % (19'663 individus) de tous les oiseaux se trouvaient dans les réserves d’oiseaux d’eau et 

migrateurs (réserves OROEM), une proportion relativement basse par rapport aux dernières 

années. Sur le lac de Morat, les effectifs totaux ont été très proches de la moyenne des dernières 

années. 
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Figure 2 | Effectifs des oiseaux d'eau sur le lac de Neuchâtel lors des recensements nationaux du mois de 

novembre, depuis 1990. 

 

 

 
Figure 3 | Effectifs des oiseaux d'eau sur le lac de Morat lors des recensements nationaux du mois de novembre, 

depuis 1991.  
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DONNEES REMARQUABLES 

Le Fuligule milouin a été l’espèce la plus abondante de ce comptage, en totalisant 26'080 individus 

sur les deux lacs, soit presque 10'000 oiseaux de plus que la Nette rousse, deuxième espèce la 

plus abondante avec 16'560 individus. La Foulque macroule et le Fuligule morillon suivent 

ensuite avec 11'415 et 6'471 individus, respectivement. La très grande majorité de ces oiseaux se 

trouvaient sur le lac de Neuchâtel. La Foulque macroule a été très abondante en totalisant environ 

2'000 individus de plus que sa moyenne des 5 dernières années (8'049 ± 1373 individus sur le lac 

de Neuchâtel). En revanche, le Fuligule morillon a été peu présent par rapport à ses standards des 

5 dernières années (8’096 ± 1670 individus), probablement retardé dans sa migration par les 

températures très clémentes de cet automne qui lui permettent de rester encore plus haut en 

latitude à cette période de l’année. 

Les canards de surface ont été très bien représentés lors de ce comptage, plusieurs espèces se 

situant au-dessus de leur moyenne des 5 dernières années : les Canards chipeaux (1'099 

individus), pilets (254 individus, nouvel effectif maximal pour le mois de novembre) et siffleurs 

(161 individus) en font partie. Seul le Canard colvert a véritablement différé de cette tendance : il 

a affiché son effectif le plus bas depuis 1990, avec seulement 1'451 individus dénombrés, soit 

environ 500 oiseaux de moins que la moyenne des 5 dernières années (Figure 4). Comme pour le 

Fuligule morillon, il s’agit probablement des conditions climatiques clémentes qui retardent la 

descente des populations nordiques vers le sud. 

 
Figure 4 | Effectifs du Canard colvert lors des recensements nationaux du mois de novembre sur le lac de Neuchâtel, depuis 

1990. Image : © Marcel Burkhardt. 

Aucun Cygne chanteur n’a été signalé lors de ce comptage, cette espèce nordique étant encore 

suffisamment à l’aise dans le nord de l’Europe actuellement. Un autre signe de cet automne très 

doux a été illustré par la forte présence de la Gallinule Poule-d’eau (87 individus, Figure 5), une 

espèce réputée sensible au froid, et dont les conditions actuelles favorisent un hivernage plus facile 

dans notre pays.  
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Figure 5 | Effectifs de la Gallinule Poule-d’eau lors des recensements nationaux du mois de novembre sur le lac de Neuchâtel, 

depuis 1990. Image :© AGC / Christophe Sahli 

Le Plongeon arctique a également été observé en nombre (45 individus sur le lac de Neuchâtel, 

près du double de sa moyenne des 5 dernières années), son comptage étant largement facilité par 

les bonnes conditions météorologiques du jour qui ont permis une excellente vision au large du 

lac, où se tient généralement l’espèce. Malgré ces conditions favorables, on notera une relative 

faible présence du Garrot à œil d’or, avec seulement 39 individus (aucun sur le lac de Morat). Cette 

espèce fait typiquement partie des espèces dont le changement de comportement migratoire en 

raison du réchauffement climatique est le plus fragrant dans notre pays à l’heure actuelle. 

Au sein des observations inhabituelles, un Grand Labbe a été vu au large de Portalban. Il s’agit 

très certainement de l’individu isolé qui est présent depuis l’hiver dernier entre les lacs de 

Neuchâtel et de Bienne, un comportement rarissime pour cette espèce normalement maritime et 

originaire du nord de l’Europe. Enfin, une Spatule blanche a été observée au Chablais de Cudrefin. 

Enfin, chez les espèces néozoaires, L’Ouette d’Egypte a principalement été observée au sud du lac 

de Neuchâtel (23 individus au total, dont 16 entre Yverdon et Grandson) tandis que 29 Tadornes 

casarcas ont été comptées sur ce même lac (des chiffres dans la moyenne des dernières années). 

De manière générale, on constate que les tendances des lacs de Neuchâtel et Morat sont plus 

stables que celles du lac de Constance, qui affiche des diminutions importantes sur le long terme 

(selon les résultats transmis par l’Ornithologische Arbeitsgemeinschaft Bodensee). Les raisons de 

ces diminutions sont mélangées entre les effets des changements climatiques et l’intensification 

des activités de loisirs lacustres qui provoquent des dérangements. 

Un grand merci renouvelé à toutes et tous les bénévoles pour leurs efforts sur le terrain et pour la 

transmission des résultats. Le prochain comptage international des oiseaux d’eau aura lieu le 

weekend du 14-15 janvier 2023 (comptage du Pays des Trois Lacs : samedi 14 janvier).  

 

Christophe Sahli  Cheseaux-Noréaz, 12.12.2022 


